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AVERTISSEMENT  
Les avis enregistrés et retranscrits dans ce document font suites à des échanges oraux avec 
le maître d’ouvrage, la Commission particulière du débat public parc éolien en mer de Saint-
Nazaire et/ou l’animateur du dispositif du débat mobile. 

 
Avis : Régis Bourre, Redon 
Stéphane Juguet, animateur 
Pour qu’on puisse prendre en considération votre avis, il faut avant de poser votre question 
et donner votre avis éventuellement sur ce projet vous identifier. 
 
Régis Bourre 
Je m’appelle Régis Bourre, j’ai 42 ans, j’habite à Redon 
Ma question est plus sur l’éolien aux abords des côtes, à savoir si ça ne pourrait pas 
accentuer encore un peu plus la montée des vents ? C’est juste ça la question que je me 
pose. Est-ce que ça ne créerait pas des boulevards de vent et accentuerait les phénomènes 
climatiques qui sont de plus en plus intenses ? On le voit bien, on parle du réchauffement 
climatique, pourquoi on ne parlerait pas aussi de la montée des vents qui, du coup et au 
niveau des océans, on créerait un peu des « autoroutes du vent » à cause de l’éolien. 
 

Stéphane Juguet, animateur 
Et cette interrogation, vous l’avez construite sur votre expérience personnelle ou par rapport 
à ce que vous avez vu ? 
 

Régis Bourre 
C’est que je vis en ville et tout ce qui est création de réseaux, de transports, de 
communication est toujours dans une accentuation du phénomène. Alors que normalement 
c’est pour désengorger. Moi qui viens de Paris, quand je vois qu’à chaque fois que l’on créé 
un axe routier c’est pour désengorger un autre axe ; mais en fait, cet axe-là se retrouve lui-
même complètement saturé. Donc du coup, je me demande si l’éolien ne va pas se 
retrouver dans cette problématique face à un phénomène comme le vent qu’on ne contrôle 
pas. On parle beaucoup des énergies nouvelles et des solutions à apporter, mais est-ce 
qu’on est dans un contrôle de ces énergies nouvelles et est-ce qu’on a cette connaissance 
justement de ce qu’elles peuvent engendrer au niveau des phénomènes naturels ? 
 
/////////////////////////////////////////////////////////////////////////////////////////////// 
 

Avis : Maxime Briand, Saint-Nazaire 

Maxime Briand 
Maxime Briand de Saint-Nazaire. 
 
Stéphane Juguet, animateur 
Est-ce que vous avez déjà un avis tranché sur la question ou des questions que vous 
souhaiteriez soumettre au débat ? 
 
Maxime Briand 
Non, j’ai pas d’avis tranché sur la question. Ce que je sais, c’est qu’il y a un certain nombre 
de points qui me laissent un petit peu perplexe. Comme la méthode d’implantation des 
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éoliennes, puisqu’il semblerait que ça ne fasse pas l’unanimité, notamment dans les milieux 
écologistes. Ça, c’est un premier point. 
 
Stéphane Juguet, animateur 
Qu’est-ce que vous entendez par méthode qui a été utilisée? Vous pourriez juste clarifier 
ça ? 
 
Maxime Briand 
Alors, d’après ce que j’ai compris, les éoliennes ne pourront pas être posées sur des sortes 
de pylônes au fond de la mer, mais il va falloir forer pour couler du béton très profondément. 
Elles seront posées sur des pieux de béton et donc ça, ça va faire beaucoup de remous. On 
ne sait pas ce que ces remous pourront causer comme dégâts sur la faune marine et la flore 
marine. En fait, on ne sait pas grand-chose et visiblement ça n’a peut-être même pas été 
étudié. 
 
Stéphane Juguet, animateur 
C’est un premier point, des questionnements environnementaux. Un deuxième point peut-
être ou un autre argument ? 
 
Maxime Briand 
Un deuxième point, c’est ce qui n’est pas trop abordé. C’est le passage et l’enterrement des 
lignes et leur raccordement au réseau électrique. Il y a des travaux importants qui vont être 
fait, on ne sait pas trop où, vers la Chapelle Launay peut être, à une vingtaine ou trentaine 
de kilomètres à l’intérieur des terres. Des travaux qui ne sont pas négligeables visiblement, 
et ça, il n’en est pas question. 
 
Stéphane Juguet, animateur 
Peu d’information ? C’est-à-dire un manque de clairvoyance d’information, c’est ça que vous 
voulez dire ? 
 
Maxime Briand 
Oui, on ne connaît pas trop l’ampleur des travaux, ce que ça va avoir comme impact, 
combien de centaines ou milliers de mètres carrés vont être utilisés pour faire ça. 
L’enterrement des lignes, forcément, ça a un impact. Ça va traverser des terres agricoles, des 
routes. Quel impact ça a, on ne sait pas non plus.  
 
Stéphane Juguet, animateur 
Donc un déficit d’études, c’est ça que vous soulignez ? 
 
Maxime Briand 
Oui, il me semble. Mais moi, je n’ai pas beaucoup d’informations. 
 
Stéphane Juguet, animateur 
Mais au final, c’est un avis réservé ? C’est quand même un avis positif ou bien un avis 
négatif ? 
 
Maxime Briand 
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Je pense que sur le principe, il faut le faire. Si on ne lance pas des projets comme ça, on ne 
pourra pas se perfectionner en la matière. On est encore au stade de la recherche en la 
matière. Donc si on ne crée pas quelques parcs, on ne pourra pas améliorer les rendements, 
les performances. On ne pourra pas connaître l’espérance de vie de ces engins-là donc 
fatalement il faut en passer par là de toutes façons. 
 
/////////////////////////////////////////////////////////////////////////////////////////////// 
 

Avis : Marie Cheminade et Manon Monteil, Saint-Nazaire 
Marie Cheminade 
Marie Cheminade, je pense que les éoliennes, c’est très bien, c’est écologique. Après, 
comme les panneaux photovoltaïques, ça dure 25 ans, mais il y en a dans certaines villes qui 
ont investi dans des éoliennes et au final ça ne marche pas du tout. Ça les ruine plus 
qu’autre chose. Nous, comme on voit ça au collège en 3ème, on a beaucoup d’information sur 
ça. Après, je trouve que c’est une belle invention, parce que maintenant, il faut protéger 
notre planète contre la pollution. 
 
Stéphane Juguet, animateur 
D’accord. Donc tu as donc un avis mitigé… 
 
Marie Cheminade 
J’ai un avis mitigé ! 
 
Stéphane Juguet, animateur 
Et toi alors,  ton avis, il était plus favorable ? 
 
Manon Monteil  
Je m’appelle Manon Monteil, Moi, je pense que c’est une énergie propre et durable. Même 
si ce n’est pas tout de suite rentable, je pense qu’au fil du temps, ça peut devenir l’énergie 
du futur avec les autres énergies comme le panneau solaire ou l’hydraulique. 
 
Stéphane Juguet, animateur 
Tu parles d’énergie solaire, d’énergie hydraulique, pour toi ça s’inscrit donc dans un panel 
d’autres énergies ? 
 
Manon Monteil  
Voilà, ça s’inscrit dans les énergies durables. 
 
Stéphane Juguet, animateur 
Ton avis est plus tranché que celui de Marie, qui est plus mitigée, tu dirais que tu es 
favorable ? 
 
Manon Monteil  
Je suis vraiment favorable. 
 
/////////////////////////////////////////////////////////////////////////////////////////////// 
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Avis : Gérald Quezou, Saint-Joachim 

Gérald Quezou 
Je suis Monsieur Gérald Quezou, j’habite à Saint-Joachim, 44720. Je suis pas briéron mais j’ai 
élu la Brière pour domicile, car c’est un très joli endroit et je suis tout à fait d’accord avec les 
éoliennes que l’on pourrait mettre en mer. C’est une énergie nouvelle, moins polluante. 
Peut-être qu’effectivement, si on les voit du bord de la côte, ça peut un petit peu gâcher le 
paysage. Mais je pense, par rapport aux photos que j’ai vues, que ce n’est pas très important. 
Baulois d’origine, je pense que c’est une bonne idée et je pense que la région et le pays 
doivent continuer dans ce sens-là. 
 
Stéphane Juguet, animateur 
Ah oui, c’est intéressant ce que vous dites. Vous dites « Baulois d’origine », ça veut dire que 
vous connaissez bien ce centre-ville ?  
 
Gérald Quezou 
Je suis né ici, j’ai toujours vécu à la Baule, depuis ma jeune enfance. Maintenant, je suis à 
Saint-Joachim, mais je pense que ça ne va pas détruire le paysage. Pas du tout. 
 
Stéphane Juguet, animateur 
Vous, votre conviction, c’est que la Baule ne va pas perdre ses attraits touristiques ? 
 
Gérald Quezou 
Tout à fait, je pense que ça ne sera pas le cas, ni le Pouliguen, ni Pornichet, ni Guérande, ni la 
Turballe, ni Piriac. Rien du tout. Je ne pense pas. Ce n’est pas vraiment un argument pour 
dire qu’il ne faut pas le faire. 
 
/////////////////////////////////////////////////////////////////////////////////////////////// 
 
Avis : Jacques Bertaut, Saint-Molf 
Jacques Bertaut 
Je m’appelle Bertaut Jacques, j’ai 56 ans et je réside à Saint-Molf depuis plusieurs 
générations, ma famille est de la région guérandaise.  Je suis un local et je trouve que ce 
projet d’éoliennes est moderne et dans le temps. Dans un moment où les gens ont peur des 
nouveautés, les gens se replient un petit peu sur eux-mêmes, ce sont des projets qui sont 
porteurs, qui nous mènent vers le 21ème siècle. 
On se rappelle qu’à la création du train, les gens avaient peur du train, donc dans tout projet 
les gens ont toujours des craintes. Mais avec le temps on s’aperçoit que l’Homme modernise 
les instruments et là on s’appuie sur les énergies nouvelles, sur le vent qui est pratiquement 
une source inépuisable. Donc, je pense qu’il faut vraiment appuyer ce genre de projet. Il faut 
espérer que l’Homme retrouve le génie de la création qui a fait l’Histoire. C’est très bien. 
 
Nicolas Benvegnu, membre de la Commission particulière du débat public 

Quelles sont vos conditions, vos attentes ? Qu’est-ce que vous attendriez, parce qu’on 
comprend bien que vous êtes favorable, du projet et de celui qui le conçoit ? 
 
Jacques Bertaut 
Je pense qu’il faut se fixer dans les 50 ans qui viennent. On a travaillé sur le nucléaire 
pendant de longues années, il nous a bien rendu service, mais on s’aperçoit maintenant 
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qu’on arrive au seuil limite des normes de sécurité. On s'aperçoit qu’on ne peut plus aller 
dans ces schémas de création de centrales nucléaires.  
Il faut se diriger vers de nouvelles formes de production d’énergie. Ça passe pour l’instant 
par le système éolien et demain il y aura autre chose. Le fait de créer du développement 
dans une énergie fait qu’après, les hommes réfléchissent autrement et qu’on s’aperçoit 
qu’on a peut-être oublié certains principes. Ça va développer autre chose, c’est une page 
d’histoire que l’on tourne. 
 
/////////////////////////////////////////////////////////////////////////////////////////////// 
 

Avis : Dominique Brard, Saint-Nazaire 
Dominique Brard 
Je suis Dominique Brard et j’habite à Saint-Nazaire. Je suis à fond pour ce projet. Je trouve ça 
très beau, c’est un très beau projet. 
On trouve ça vraiment beaucoup plus joli d’avoir des éoliennes que d’avoir des centrales 
nucléaires. 
 
Stéphane Juguet, animateur 
Pour vous, c’est avant tout un critère esthétique au sens où vous ne trouvez pas ça laid. Et 
également un critère de transition énergétique, c’est ça ? Vous pouvez argumenter un peu 
plus ? 
 
Dominique Brard 
C’est plutôt au niveau politique, on est plus pour les énergies renouvelables que pour le 
nucléaire vis-à-vis de la Terre qu’on laissera à nos enfants. Ça, c’est la première chose. Mais 
au niveau esthétique, je trouve ça vraiment très beau une éolienne. Je ne comprends pas 
que des gens ne trouvent pas ça beau. C’est gracieux, ça tourne lentement, je trouve ça beau. 
 
/////////////////////////////////////////////////////////////////////////////////////////////// 
 
Avis : Raphaël Brard, Saint-Nazaire 
Raphaël Brard 
Je m’appelle Brard Raphaël, j’habite à Saint-Nazaire, je vais avoir 15 ans. 
 
Stéphane Juguet, animateur 
Est-ce que vous avez un avis ou des questions sur ce projet ? 
 
Raphaël Brard 
Personnellement, comme on veut sortir du nucléaire, je préfère qu’on construise des parcs 
éoliens que des centrales à charbon. Car ça risque de polluer et on va avoir des problèmes 
plus tard. On se dit que c’est beau, ça prend moins de place que sur le sol. C’est l’avenir. Le 
vent, il y en aura toujours, ce n’est pas une matière première qu’on doit payer. 
 
Stéphane Juguet, animateur 
Quand vous dites « ça ne prend pas de place », c’est parce que c’est justement en mer que 
ça vous plaît ? 
 
Raphaël Brard 
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Oui, mais aussi en terre, sur le sol. On peut créer à côté sur des champs. On peut continuer à 
avoir des pâturages pour les vaches, ou je ne sais pas... etc. 
 
Stéphane Juguet, animateur 
Il y a une emprise au sol qui est moins important qu’une centrale, c’est ça ? 
 
Raphaël Brard 
C’est ça ! 
 
/////////////////////////////////////////////////////////////////////////////////////////////// 
 
Avis : Monsieur Debain, Trignac 
Nicolas Benvegnu, membre de la Commission particulière du débat public 

On était en train de discuter du projet. Alors quel est votre avis sur ce projet et puis 
pourquoi ? 
 
Monsieur Debain 
Je dis qu’il est bien parce qu’il est au large, bien au large même. Au niveau esthétique, il est 
implanté sur un banc de roches donc il peut faire de mal à personne. S’il peut donner un 
exemple à d’autres régions maritimes de France, il faut le faire. 
 
Nicolas Benvegnu, membre de la Commission particulière du débat public 

Vous voulez que Saint-Nazaire soit pionnier ? 
 
Monsieur Debain 
Voilà, en plus ça pourrait donner un coup de main aux Chantiers. Et apporter d’autres jobs 
sur la région. 
 
Nicolas Benvegnu, membre de la Commission particulière du débat public 

Donc pour vous, il y a des enjeux qui sont liés à l’emploi aussi ? 
 
Monsieur Debain 
Voilà, et puis, ça va peut-être aussi diminuer les centrales électriques nucléaires. Surtout ça ! 
Quand on voit ce qui s’est passé au Japon… C’est vrai que par ici, ce n’est pas sismique, mais 
on ne sait pas ce que l’avenir peut nous réserver. 
 
Nicolas Benvegnu, membre de la Commission particulière du débat public 

Vous préférez donc aussi, pour la sécurité… 
 
Monsieur Debain 
Oui, parce qu’une éolienne qui tombe dans l’eau à cause d’un tremblement de terre, ma foi, 
on s’en fou ! Maintenant, est-ce que les marins pêcheurs vont être satisfaits ? Il faudrait leur 
demander…  
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Nicolas Benvegnu, membre de la Commission particulière du débat public 

Notre prochaine réunion, elle aura lieu à La Turballe, sur le thème de la pêche. Est-ce que 
vous savez que La Turballe est un port important de pêche ? Et donc là, il y aura de grands 
moments d’échanges avec les pêcheurs. 
 
Monsieur Debain 
Ça sera intéressant, car c’est eux que ça intéresse le plus. Normalement, où c’est implanté, 
ils ne vont pas mettre des filets sur des bancs de roches. Ils vont mettre autour, mais pas sur 
le banc de roches. Donc ça ne devrait pas gêner. Mais enfin, c’est eux que ça regarde. 
 
Nicolas Benvegnu, membre de la Commission particulière du débat public 

Oui, c’est à eux de se prononcer, et c’est pour ça qu’on ira les voir ! 
 
///////////////////////////////////////////////////////////////////////////////////////////// 
 
Avis : David Charteau, Saint-Nazaire 
David Charteau 
Je suis Monsieur Charteau David, j’habit Saint-Nazaire. Je suis favorable. Déjà, ça va apporter 
de l’emploi. En plus vu les vents et les marées, pour moi c’est un point positif, c’est propre. 
 
Stéphane Juguet, animateur 
Pour vous les deux arguments, c’est l’emploi et l’écologie ? 
 
David Charteau 
L’emploi, l’écologie, oui. 
 
/////////////////////////////////////////////////////////////////////////////////////////////// 
 
Avis : Mireille Doudart, Saint-Nazaire 
Mireille Doudart  
Ce projet, moi je le trouve très bien. Sur le plan esthétique, je trouve ça très beau, très joli. 
Ça va permettre de créer des emplois. Tout ce que j’espère c’est que ça n’abîme pas la faune 
sous-marine.  
 
Stéphane Juguet, animateur 
Donc vous voudriez des informations complémentaires sur la faune sous-marine ? Qu’on 
mette tout en œuvre pour préserver ce site ? 
 
Mireille Doudart  
Les deux ! Il faut mettre tout en œuvre pour ne pas abimer, justement, la faune sous-marine. 
Faire des études. Le projet est très bien, source d’emploi, moi je trouve ça esthétique… Ce 
qu’il faut espérer, c’est de ne pas abîmer la faune sous-marine. 
 
/////////////////////////////////////////////////////////////////////////////////////////////// 
 
Avis : Monsieur Petit, Saint-Naraire 
Je suis pour, parce que ça va permettre d’éliminer le nucléaire qui est néfaste pour la santé 
et peut poser de graves problèmes. La seule raison qui fait que je pourrais être contre, c’est 
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parce qu’on voit beaucoup le projet depuis le bord de mer. Mais autrement, je suis plutôt 
favorable. 
 

/////////////////////////////////////////////////////////////////////////////////////////////// 
 
Avis : Alexis Pennier, Saint-Nazaire 
Je suis pour les éoliennes parce que ce sont des énergies renouvelables et c’est bon pour la 
planète ! 
 
/////////////////////////////////////////////////////////////////////////////////////////////// 
 
Avis : Yves Marlière, Sénégal 
Yves Marlière 
Je m’appelle Yves Marlière. Je vis au Sénégal, j’ai 70 ans et je suis ici pour un mois.  
Donc, un témoin de ce qui se passe, de passage mais très intéressé quand même, parce qu’il 
y a ma famille qui est ici. Je dis simplement qu’il faudra trouver des solutions pour alimenter 
en énergie des populations qui sont de plus en plus nombreuses. Et le faire de manière 
intelligente, pour ne pas polluer et pour qu’il y ait suffisamment d’énergie aussi, pour 
assurer le modernisme que la société demande en matière d’appareils utilisateurs 
d’électricité. Donc, il faudra de toute façon trouver des solutions qu’elles soient nucléaires, 
éoliennes ou solaires.  
Et je pense qu’il faut essayer de mitiger tout ça, trop de nucléaires ce n’est pas bon, trop 
d’éolien ce n’est pas bon non plus. Parce qu’il faut penser aussi au paysage. Il faut penser 
aux gens. Savez-vous qu’il y a eu des enquêtes de faites, sur l’énergie éolienne et les gens qui 
sont à proximité. Et bien semble-t-il que ce n’est pas bon pour la santé des gens, les 
cardiaques en particulier, avec ce bruit permanent. Parce que ça fait du bruit ! Il faut aller à 
côté pour se rendre compte que ça fait du bruit. Alors il faut une juste mesure, comme toute 
chose. Il faut savoir doser et trouver des solutions.  
Je reste encore une fois très optimiste pour l’avenir. Je sais qu’à force de chercher on 
trouvera des choses qui vont être beaucoup plus acceptées dans la mesure où ça viendra 
d’ailleurs par du système lasers, par des transports d’énergie solaire d’une autre manière 
que par les cellules photovoltaïques. 
Je sais qu’il y a des recherches là-dessus, je n’en parle pas au hasard. Je dis simplement que 
l’on va vers ça parce que les gens sont exigeants maintenant. Ils n’accepteront pas ce que les 
Danois ont accepté par nécessité. Les Danois ont été les premiers à développer l’éolien et 
ont été les plus grands installateurs d’éolien. On fait encore appel à eux. Ils en ont installé 
partout, partout, partout. Et ils ont aussi fait un système qui permet à ceux qui ont des 
installations privées d’en vendre à la société distributrice d’électricité. 
 
Stéphane Juguet, animateur 
Ce que vous dites, c’est que vous êtes favorable au projet éolien a priori, mais de ne pas 
tomber dans les travers danois ? C’est quoi les travers danois ? 
 
Yves Marlière 
C’est-à-dire, d’en faire trop ! À l’époque, on n’a pas demandé l’avis du peuple. Au Danemark, 
on a fait ça par nécessité, et aussi parce qu’il n’y avait pas vraiment d’études d’impact sur 
l’environnement. Ça s’est fait après. Les Danois ont fait ça, il y a déjà 30 ou 40 ans, même 
plus d’ailleurs. Ils n’ont pas cherché à savoir ce que tout ça pouvait avoir de désagréable 
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pour les populations. Ils l’ont fait, il fallait avoir de l’énergie et il n’y en avait pas autrement 
que par ce système-là. Le soleil n’était pas aussi présent que dans certains pays. Ils avaient 
déjà renoncé dès le départ à l’énergie atomique. Par conséquent ils sont peut-être allés trop 
loin. Peut-être certains ingénieurs réfléchissent à la nécessité de faire des centrales 
nucléaires pour ne pas que faire des éoliennes. 
 
Stéphane Juguet, animateur 
Globalement, ce dispositif qui permet d’avoir de l’information, d’être en contact avec le 
Maître d’Ouvrage, qu’est-ce que vous en pensez ? 
 
Yves Marlière 
Cela fait partie de ce que j’appelle la nécessité de faire une étude d’impact sur 
l’environnement. Sans cela, on se trompe. D’ailleurs, regardez ce qui s’est passé avec le 
barrage d’Assouan, l’erreur monumentale de ne pas avoir fait d’études. C’était les Russes qui 
finançaient le barrage du temps de Gamal Abdel Nasser. On a remarqué que le sol remontait 
parce qu’on n’avait pas fait très attention de bloquer le Nil comme on aurait dû. C’est la 
preuve évidente qu’il est nécessaire de faire des études d’impact sur l’environnement. Sans 
cela, c’est une catastrophe et ça conduirait à des émeutes, à ce que le peuple se demande si 
on vit réellement en démocratie ou sous la dictature.   


